
Il est de beaucoup préférable, soutenait C. E. Hunt, d'appartenir 
à un petit pays, car il est alors plus facile de le porter en son 
coeur.» 

Vers la fin de mars, le greffier du Conseil privé à Ottawa 
adressa une lettre officielle au juge en chef, sir Edward Emerson, 
qui, en raison de sa charge, servirait de lien constitutionnel au 
cours de la mutation politique de Terre-Neuve. On informa sir 
Edward que, le i er  avril 1949, par un décret du Conseil, A. J. 
Walsh serait désigné premier lieutenant-gouverneur de la province 
de Terre-Neuve. On demandait à sir Edward de lui faire prêter le 
serment d'allégeance et le serment professionnel. La cérémonie 
de prestation de serment «peut être aussi élaborée ou aussi simple 
que vous et M. Walsh en jugerez.» Colin Gibson, secrétaire d'État, 
et son secrétaire, J. G. Levy, y assisteraient. Le texte de la nomi-
nation de Albert Walsh devait être lu et diffusé «en présence de 
vous-même, des autres membres de la Commission gouvernemen-
tale de Terre-Neuve et des membres du conseil exécutif désigné.» 

LES CÉRÉMONIES DE L'UNION 

Terre-Neuve se joignit au Canada sur le coup de minuit le 
31 mars 1949. Le lendemain, eut lieu à St. John's une cérémonie 
discrète; elle fut suivie à Ottawa par une cérémonie en plein air 
qui se déroula sur la colline du Parlement. Toutes deux furent 
diffusées «d'un océan à l'autre» par Radio-Canada. L'union était 
donc consacrée; c'était l'aube d'une ère nouvelle pour le pays. 

Voici comment les événements se déroulèrent. Dans la salle 
de bal de «Government House» à St. John's, se trouvait réuni un 
petit groupe de dignitaires dirigés par sir Edward Emerson, juge 
en chef de Terre-Neuve. Au nombre des personnes qui l'accom-
pagnaient, mentionnons: sir Albert Walsh (comme on l'appelait 
alors) lieutenant-gouverneur désigné, les autres juges de la Cour 
suprême, les chefs spirituels de plusieurs églises; le haut commis-
saire suppléant du Canada, des représentants des États-Unis, de 
la France et du Portugal (qui avaient ouvert des consulats généraux 
à St. John's), le maire de St. John's, d'autres membres de l'admi-
nistration locale, le Premier ministre désigné, J. R. Smallwood, et 
ses collègues, des représentants des citoyens et leurs femmes et 
des membres de la presse de Terre-Neuve, d'autres régions du 
Canada et d'ailleurs. 
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